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Travailler dans une boulan-

gerie, devenir gardienne de 

cheval ou avoir un job au sein 

d’une entreprise de paysagis-

me… Ces ambitions profession-

nelles doivent-elles devenir irréa-

lisables pour les jeunes avec un 

handicap?

A suivre l’évolution que prend la 

formation professionnelle, on 

peut réellement se poser la question. L’année dernière, 

le Conseil fédéral a annoncé une ”réforme de l’insertion 

professionnelle”. Un énoncé bien trompeur. Car en fait 

de réforme, il s’agit de rendre, à l’avenir, encore plus 

difficile l’accès pour un jeune avec handicap à une for-

mation professionnelle financée par l’AI. 

Aucun débat politique n’a encore eu lieu à ce sujet. Et 

pourtant, les offices AI ont déjà réduit le temps des for-

mations AI actuelles à une année renouvelable au lieu de 

deux automatiques. Pour les apprentis concernés, l’in-

certitude règne. Seul celles et ceux qui peuvent espérer 

entrer dans le marché primaire du travail et obtenir une 

baisse de rente ont droit à une deuxième année d’ap-

prentissage. En clair, l’investissement n’en vaut pas la 

peine pour celles et ceux qui vivront vraisemblablement 

leur avenir professionnel dans un atelier protégé.

Cela nous renvoie au débat dérangeant des années 

1970. Il était alors question de savoir si les enfants qui ne 

pourront pas prétendre plus tard à un salaire et qui 

peuvent ”seulement être éduqués”, avaient le droit d’al-

ler à l’école. Heureusement, l’idée qui défend que tous 

les enfants peuvent apprendre et ont droit à une forma-

tion scolaire s’est imposée. Il faut là remercier les parents 

qui se sont engagés pour leur progéniture.

Aujourd’hui, les parents sont à nouveau appelés à s’en-

gager. Il s’agit cette fois d’affirmer combien une forma-

tion et un soutien adéquats pour les jeunes avec handi-

cap âgés entre 16 et 20 ans sont enrichissants. Et pour 

affirmer que la formation professionnelle est un premier 

pas indispensable pour entrer dans le monde du travail 

– un fait valable pour tous.

Avec la pétition ”Formation professionnelle pour tous” 

insieme veut donner un signal clair en faveur de cette 

formation. Aidez-nous. Chaque signature compte!
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